
AGRICULTURE 
COMMERCE _ 

lUDUSTRIF (SUITE DI LA SIXIEME »AQE I 

MARCHÉS DE PARIS 

A PARIS. 36. — Vlanda* : Bœufs : 
Quartier derrière, 6.75 : devant, 1.60 ; 
Aloyau. 12 26' : Cuisses. 5.60 : Train en
tier. 8. — Veaux I ire. 7.20 : 3e. 5 75 : 3e. 
4 75 : Pan Cuisseau. 8. — Moutons : Ire. 
11 ; 2e. 8.96 : 3e. 7.70 : Gigots. 17 ; Car
rés Parés. 20 : Epaule. 8. — Porcs ; Ire. 
6.40 : 3e. 6.45 , Filets. 8.40 : Jambons. 
8.26 : Lard. 2.26. — Beurres . Laiteries Nor
mandie. 7.75 ; Charente Poitou Touralne. 
8 7 6 : Malaxés Normandie. 8.50 : Malaxés 
Bretagne. 6 40. — Œufs : Picardie et Nor
mandie. 2.75 : Bretagne. 2.40 : Touralne 
Centre. 3 : Outre-Mer. 2 15. — Promages : 
Brie moyen. 0.35 ; Camembert Norman
d e . 0.70 : Divers. 0.85 : Pont-L'Evêque. 
0.70 : Port Salut. 4 25 : Gruyère et Com
te. 7. — Volailles : Canarda Rouen nais 
et Nantais. 8 50 . Fermes. 6.50 : Lapins. 
7 : Dindonneaux. 14 : Oies. 6.60 : Poulets 
Nantais. 15 ; de Bresse. 20 : Poules de Bre
tagne, 8. — Poissons .' Barbues, 8.50 ; 

Bars. 33 : Homards vivants. 18.60 : Lan
goustes rivantes. 30 ; Maquereaux Fran
çais gros. 0.76 : petits, 1 ; Baies. 1.40 ; 
Sardines fraîches. 16 ; Soles, 16 ; Moules 
Isigny 0.75. 

A PARIS. 36. — Crains. — Cléture. — 
Blés. dlsp. cote officielle, 80. — Mais, 
Seigles. Orges : Incoté*. — Avoines : Ten
dance calme, dlsp. cote officielle, 47 ; 
courant. 44.36-44.50 : proeb.. 46.76 payé : 
août. 46.75-47 . 3 août, «8.-40 payé : S 
sept.. 49.25 payé . 3 oct., 49.25-49 75 : 3 
nov . 50 payé. 

A PARIS. 28. — Susres. — Cléture 
(marché à terme). — Tendance soutenue. 
Courant. 198-188.60 payés : proeh.. 188.50 
payé : août 189-189.50 payéa : sept., 
185.50-186 payes : 3 oct.. 180.50-181 : 3 
nov.. 181-181.60 payés. — Cote officlele. 
187.50-188 50. 

Aleeols libres. — Tendance faible, cou
rant, 386 payé ; proeb... Incoté : août. 
397 50 paye j sept., incoté ; 3 oct., incoté; 
3 nov.. 393.50 payé. 

Huiles de Lin et Colis . — Incotées. 

MARCHÉS DES CAFÉS 
LB HAVRE. 36. — OISture. — Tendance 

calme. Juin. 110.36 : Juillet. 110.60 ; 
août. 119 36 ; septembre. 118 ; octobre. 
118 ; novembre. 113 : décembre. 116.60 : 
janvier. 116 60 : février. 115.60 ; mars, 
117.26 ; avril. 118 ; mal. 117.25. 

MARCHÉS DE LA RÉGION 
A Le Oateau. M. — Beurre. 6 fr. la li

vre ; œufs, 0.36 p. ; fromage blanc frais 
du pays, 1.50 le K. ; pommes de terre. 
1 fr. le x. ; haricots secs, 3 fr. le k. ; 
haricots. 3 fr. la livre ; choux-fleurs, 3.80 
à 3 fr. p. 

A Fourmi»», t é . — Beurre, 4.76 e t 6 fr. 
la livre ; œufs 0 35 et 0.40 p. : fromage 
blanc. 1.36 ; boulettes de Thlérache, 1.50; 
maroilles. 4 a 6.60 p. selon grosseur et 
qualité ; lapina tués. 6.60 la livre : pou
les, 8 fr. : poulets. 10 fr. ; oies et dindes, 
9 fr. ; pommer de terre nouvelles. 2 fr. 
les 3 kilos ; 5 fr. les 6 kilos fournis dans 
un sac a provisions ; carotes nouvelles. 
2 fr. les 8 bottes. 

A Brusy-an-Artois, îg. — Beurre, 4.25 
la livre : œufs. 8 fr. le quarteron : pom
mes de terre. 0.80 le k. ; poules, 16 A 36 fr. 
p. ; 28 a 45 fr. la c. : poulets. 15 à 28 p. : 
25 a 60 fr. la c. : camemberts. 2.50 ; ma
roilles. 6 fr. p. ; gruyère, 16 fr. le k. ; ro
quefort. 20 fr. ; hollande. 9 a 16 fr. le k. 

A Lens. H . — Bœuf. 7 à 16 fr. le k. : 
veau. 9 A 15 ir. le k. ; porc. 8 à 10 fr. le 
k. : beurre. 9 a 11 fr. le k. ; lapins tués. 
13 fr. le k. ; poulets. 18 fr. le k. ; gruyère 
16 fr. 1e k. ; hollande, 10 A SOfr.le k. ; ca

memberts. 1.60 à 3.76 p. : lait. 1.30 le 
litre ; pommes de terre. 1.7' les 3 kilos : 
carottes. 0.50 à 0.75 la b. ; oignons. 2 fr. 
le k. : choux. 0.35 à 0.50 à 1 fr. la b. ; ha
ricots. 3.50 le litre. 

A Béthune. 14. — Beurre, 4.50 à 5 fr. 
la livra : œufs , 7 A S fr. le quarteron ; 
poulets 18 à 43 tr. la c. : poules. 30 A 86 
fr la c. . canarda, 18 A 30 fr. la o. : pi
geons. 7 A 10 fr. la c ; oies, 30 A 36 fr. p.; 
lapins. 3 a 33 fr. p. ; carottes. 0.60 la b. ; 
navets. 0.50 la b. ; oignons, 0.60 le k. ; 
poireaux. 1 tr. la b. ; laitues. 0.36 p. : 
choux verts. 0 60 p. ; choux-fleurs, l.SO A 
3 fr. p. : petits pois. 3 A 3.60 le k. : hari
cots verts. 3 a 4 fr. le k. : céleri. 0.26 ls 
b. : asperges. 8 A 4 fr. la b. : tomates. 3.50 
le k. ; artichauts. 1 A 3 fr. p. ; censés, 
AM la k ; pèches. 7 A 8 fr. le k. : fraises. 
7 fr. le k. ; pommes de terre nouvelles. 
0.90 le k. ; haricots. 3.26 le litre. 

MARCHÉ RÉGLEMENTÉ 
DE LILLE. DU U JUIN 1135 

Avoine blanche e t ou Jaune 47 kilos. 
poids naturel Llile ou parité. Les 100 ki
los nets comptant sans escompte. 

Clôture. — 3 d'août, 63 ; 3 de septem
bre. 63.50. 

Blé 76 kilos poids naturel. Lille ou pa
rité. Les 100 kilos nets comptant sans es
compte. 

Première, dernière cotes e t clôture. — 
Incotées 

Mais Jaune Plata. magasin Dunkerque. 
acquitté. Lee 100 kilos logés, comptant 
sans escompte 

Mais Jaune et ou roux Indochine, ma
gasin Dunkerque. scqult té . Les 100 kilos 
bruts logés, comptant sans escompte. 

Première, dernière cotes e t clôture. — 
Incotées. 

Clôture. — Juillet. 48 ; juillet-août. 
45 : 6 de Juillet. 44.60 ; 4 derniers, 44.26. 

Mais Jsune Maroc, magasin Dunkerque. 
acquitté. Les 100 kilos bruts logés, comp
tant sans escompte. 

Première, dernière cotes et clôture. — 
Incotées. 

Or*» Algérie-Tunisie. Les 100 kilos nets, 
comptant sans escompte. 

Clôture. — Juillet , 41 ; août-septembre. 
30 : 4 derniers, 41. 

Nitrsts sis Soude. 96%. megastn Dun
kerque. Les 100 kilos bruts logés comp
tant sans escompte. 

Première, dernière cotes e t clôture. — 
Incotées. 

Nulle ds Lin départ usine ou magasin 
Les 100 kilos nets fûts prêtés, comptant 
sans escompte, sans taxe A la production 

Clôture. — Juin. 188.75 : Juillet. 186 25; 
Juillet-août. 186.26 : 4 derniers. 182.50 ; 
4 de novembre. 182.50. 

Tourteaux de Lin départ usine ou ma
gasin. En vrac, comptant sans escompte. 

c lôture. — Juin. 51.50 : Juillet. 62 : 
Juillet-août. 62.60 ; 4 derniers. 64 25 ; 4 
de novembre. 66.60. 

BOURSE D'AFFRETEMENT 
OC BETHUNE 

du U Juin 1938 
Beuvry-Alain-les-Tournal. 370 t.. 8.50. — 

Beuvry-Calals quais divers. 380 t., 10.36. 
— Bruay-Orand MUlebrugghe. 106 t.. 11 
— Bruay-Roulers avec arrêt ou retour à 
Iseghem. 376 t.. 0.60. —Bruay-Tourcoing 
Blanc-Seau, 380 t., 6.35. — Flers-Blaehe-
St-Vaast. 380 t.. 5. — Flers-Hsrne», 380 t.. 
4. — Oayant-Anvers Bassins. 380 t.. 11. 
— Gayant-Blache-St-Vaast. 280 t.. 6. — 
Oayant-Calals Bassins, 280 t., 11.26. via 

Condé et Jeumont. 3B0 t., 18.80. — •*•*" 
lee-Lllle. 280 t.. ». — Marlee-ateurchln. 
280 t.. 475. — Marles-Noyellos-Oodsult, 
280 t.. 6.26. — Maries-Tourcoing BI»nc-
Seau. 280 t.. 8.1». — Otgnloa-Arques. 280 
t.. 6.5U. — Olgnles-Don. 380 t., 3.75. — 
Vlolalnes-Isbergues. 380 t.. *M. — vlo-
Îslnes-Pont d'Ardres, 380 t., 10. — Vlo-
lalnea-St-Leu. 380 t.. 33.60. 

Bateaux enregistres n o n séanee 
Beuvry-Bray-eur-Selne. 380 t., 1.76. — 

Beuvry-VIc-eur-AIsne. 280 t.. 34. — Bruay-
Calals quais divers. 166 t.. 13.60. — Vlo-
laines-CompIégne. 390 t.. 30.26. 

Répartition du Tonnage 
Région Parla. 1.685 t ; Région Chauny. 

1.130 t. : Région Lllle-Roubalx. 1 f80 t. ; 
Région Dunkrrque-Calals. 1.400 t. ; Ré
gion Douai. 660 t. : Divers. 3.785 t. ; Pe
tits bateaux. 260 t. — Total : 9.490 t. 

MARCHÉS DES COTONS 
OU MARDI 25 JUIN 

LE HAVRE. — Juin. 240 : Juillet. 240 50; 
août. 240 ; septembre. 240 : oct.. 240 ; 
nov., 239 : déc.. 339.50 ; Janv . 239 50 . 
fév.. 239 ; mars, 239 : avril, 339 ; mal. 
339.60. — Hausse. 6.56 à t fr. 

IVERPOOL. — Hausse, 1 A t pence. 
NEW-YORK. — Hsusse. 1 A 1 points. 

In*», ait Réveil Au Nord 
188. rue de Part» Lille. 

Le Gérant : 2mUe OEST 

HOTELS E T VILLÉGIATURES RECOMMANDÉS 
VACANCES IDÉALES 

è ht mer t Manche. Océan Médlterrsnnée ; S le Montagne i 
Alpes. Pvrenees. vosres Massif central, etc. Pension compl. 
A partir de 1» 'r nap tour dan* noteis confortab Nonce détail, 
gratuite A Voyages («sais. 49, rue de oneiesudun. PARIS. 

PARIS 

HOTEL TERMINUS! 
• SKI MONTPARNASSE 

10, Sa Montparnasse. — Chambres p 
dep a fr Maison de famille 

u - . i j ai Ja 4. rum d'AHMteresm. — Chambres p. 
oXvXaM O* N o n n A B d K I pars, dep. 25 fr. Maison de tsmille 

ROUBAIX 
OniMnsebienàrHOTELDUMIDI 

•ar Plaee. Recoa». ». as nonne teooe. Ses repas « m » 'r. 

LA PLAGE DE FAMILLE 
LA PLUS SURE DU LITTORAL 

Le Paradis de* Enfant! 
NOMBREUSES FESTIVITÉS 

Liste des Hntels. Pensions de famille 
et appartements garnis envoyés 

gratuitement sur demande s u 

SYNDICAT D'INITIATIVES 
(HOTEL OE VILLE) 

CASINO. BACCARA. BOULE 

DUNKERQUE (Nord) 

MALO-LES-BAINS 
- —, r^rff- A l veuve LEBIURRB, Hôtel. Restaurant. 

A r L U K L A L U. «venue <u Csslns. - Repas A prix 
fixe service par pentes tsblea A l'Intérieur Maison pséslale 
peur Seelétéa et Banquets. - Prix spéciaux pour Juin et 
Septembre sngemenia pour famille 

A . X J R I V A G E Tél. 15.71 
T. au* as pianave. 

MALO-TERMINUS (Leffrinkoacke) 
u / v r r i l iM r A CI U n OIOUB DI MER - Pension avec 
H O T E L D U L A M N U th.inu.re a partir de U tr. p jnur. 
Gararm — Tel L'a» Dunserque - en Beuehev. Inr-Prnor. 

ROT I L o t t VOVAOCURS, 14. rue de Terminus. m i S F V i n H 
S BUBu.es aver. Sans taxe séj T ISTl Dunk. M Rrrrksert. 

BRAY-DUNES 
TAMANOU - PENSION l_ OEO0URS. Tél. M 

Paris-P,age 
• • • ( . i - . . f m j c c Pension de famille recom Tél. i Tout 
jLC.,3 U I I I I U confort Cuisine soignée. Prix modérés 

HOTEL DES SABLES VOR'XZ ïr!ï"T« fSZ£ 
Spécial de Crêpe» h t re. Homard a 

SANG ATT E-PLAGE (prit Calai*) 
• • l a i âa I* Diana **u l établ. bordure mer (".arase Tel t 
N U I I I H l l a g C P C.K. fr. Prix p. fam Eau cour. cb. et f 

LE PORTEL 

Hôtel Rest. LEDEZ-P0NT bourg. Prix modér. Tél. M 

CAYEUX-aur-MER 
e t son Annexe BRIGHTON-LES-PINS 

EVIAN 

St-CERGUES-LES-VOIRONS (Hte-Savoie) 
HOTEL DU COMMERCE au beurre Pension A A M fr 

PASSEZ VOS VACANCES A 

RIBEAUVILLÉ 
( H a u t e s - V o s g e s ) 

Cure d'air. — Cure d'eau. — Source médicinale 
€ CAROLA ». — Centre d'excursions. — Forêts de 
sapins — Hôtels confortables. — Grands vins d'Alsace 
(Première s tat ion uvale) . 

8'aorossor s u s SYNDICAT D'INITIATIVE a, * 
RIBEAUVILLE. 

BRUXELLES 
LE PARISIEN ET SES DINERS 

S I tr. a*. 11 irmnas, 1S irancs ^ ^ 
Msrc'be-ru-CnVrDoa H O T E L POUR SOCIETES 

HOTEL « PERRON LIÉGEOIS 1S, Rus de Brabant 
(GARE OU NORD) 

Culs, franc. Ses dîners à 7. » et lî.ao Beljr prix spéc. pr croupes. 

WARNETON 
i,t Place 

à 9U> m. de la frontière, orrétes-veue s l'HStei du namier. 
DINLKS SOKi.NES A 11 tr. belges. — BUFFET FhOID. 

TOURNAI 

très soigné i 14 fr Su et 15 fr. nelzes. Salle pour sociétés 

MONT-St-AUBERT (près Tournai) 
A MA CAMPAGNE Pens. comp. X 1rs belg.» 

Casse-croate. Jardins Jeux d enfants. Salle pr Sociétés 

BONSECOURS 
VACANCES A BONSECOURS 

(Frontière Francatsel 
Villégiature Idéale. Pensions, villas, magnlftune foret. C U t o u 
historique vaste plaine de J#ux 
„ « , u « «7. Grand Rue. Tél. peruwelx «6. son m. 
HOte l tnOaCTIW du bols cuis bourg. Pens. compl Mal. 
Juin Sept. » fr. k. ; Juil-AoOt M tr. B. Arrangera p familles 

LA PANNE 
1 A n i M H i r M. I Sl-IDSSSALO, COXYOE 

LA PANNE et la région: SAINT-ANDR* 
OOSTOUINKERKI. CRCINENDV0K, NIEUPORT.SAINS 

Le» plages neiges le.- plus pittoresques et les moins chères 
Pré» de Fumes Tous ren«eig. listes d hntels et pens avec 
prix, guide illustré envoyés sans frais par M PIRSCH. Prési
dent de l'Association régionale des Hôteliers. LA PANNE. 
i n r i n n w c A G E N C E M U S I O A 
L O C A I I O I N i > Avenue île la Mer. 157. - Tel S» 

LOCATION ET VK.ME DE VILLAS 

3U lr. . Peut déj. dej 3 plais, des» Oiner i plats, dessert 

CT?Cll | J f " î T 1 7 i "** r*1808 E a u cour culs, soignée 
lwE.L-.fL. n i s I C L Peus comp Prix très modérés 

A pan de M fr belges T conf. Oiner dep 10 fr Arr p sociétés 

ram Pens romplète Pris raisennsue srrangem p laïuiiies 

HOTEL FRANÇAIS V.*.*"'*.™ \TVX*)J* 
Esu cour Garage Appartemenis français. - Prix modérés 

1». A», la mer. T « 4 T eonf. 
Cuis. bourg Pens comp. Pi t. mod. 

Hôtel de ls Marine Cuis soijj Eau cour, ch et ( s d b 

U n T C I IÎC I II I C "" Av ta Mer Arrives Autobus 
n u i CL Ut LILLE. Caie-Rest. fuis soig. Eau cour 
Chamtv coin Pens cnmp Pi avant salle p. soc 100 pers. 

U f l T C I A D T C V / C l n r ; Pi du marché Arrêt Autobus 
n U l CL A I X I C V C L U C pens. comp. dep ao fr belges 

l uis bourg. Pens comp. P i i .od. 

i COXYDE et St-IDESBALD 
LES CHARMANTES PETITES PLAGES BELGES, 

réunissant M maximum d'attraits i magnifiques plages 
ds sabla fin. bains gratuits , sécurité absolue, exquise 
pureté d'un s ir vivifiant, dunes pittoresques, distrac
tions multiples, belles excursions, moyens d s transports 
commodes, hé tels excellents s u x prix modérés. — Pros
pectus sur demsnde A l'Admlnlstrstlon Oommunsls ds 
Coxyds sur-Mer. 

COXYDE-BAINS 
Je construis en 3 mois 

MiES^ et VILLAS BUHl TERRAINS. COTTAC.ES^et VILLAS BUNGALOW, 4 pièces, 
soooo (rs neiges LE JEUNE, architecte communal, rue Ue 
Nieliporl. A COXYDF-BAISS. 

PENSION DICKX 
r > n « - v t r i r s r ' K t / ^ C Hôtel. Pension av de la mer T. •« 
rK\J V I L » E . r » l ~ C Tout confort. Eau courante. Pension 
complète Prix mod. Cuisine soignée. Arrangent, p. lamljle» 

Culs, hour Ai 

Cont moderne. Eau cour. fr. et ch 
tliauf central Salle nains Garage 

de le Mer. 77. Tél. 190. Pens sa à *) fr. belg. 

Tout confort. Ex. culs. — 
A M m plage - l'ens 

comp. « S 3a fr belg Location i villas. Appartemenis. Cabines 

• j » , • j D-a— Ar l a s»**; E cour Culs soig. 
t lOte l d e r a t u r a g e s Pens cnmp. Px mod. Garage 
n • f L * 1- Av. du Kurssa! Juin et Juillet 

reruion Lambert M tr.. Août 3a fr. beig. cuis. soig. 

• J / v r n n i l S i n o n Ouïs. Rsst. Rte Royale rare mer 
n u l CL UV n U K U Cuis soig. juin 30 fr.. Juillet et 
AOOI sa fr. b Esu cour, ancien tenancier des SANSONNETS 

np dep Î8 tr. Garage T iva 

Pension Mon Foyer 
A . P . „ : l l « - » -•' Nouveau proprlétslre Etablis. 
« O r a v i l l o n J a p o n a i s champêtre. Nombreux leux pr 
enfants. Goûter ses gaufres, ses glaces, ses cramigues 
C I I T I I I T I N O T E L . — E.iu cour s. de B. Face la mer. 
J U Z . U M PENS 0OMP culs, tr soig Px très modérés 

1 au i» Jt 30 t.. is Jt s fin Août 3-2.ao b. 

PCMCIfiM i n C E D U FACE CASINO. Cuisine bourgeoise 
r c n a ï U î l J U a C r n PstsUsu complète tu», se lr. Mises 

Pens. Le* Chardons 

belges. Dîner prix fixe 

Chambre» conf Px sp hors «aison Arrang. pour famille 

r „ m , | i , P - . ~ / l _ . . a HOTEL T. 144 PAHC Tir A l'arc 

remette rassuiore jeux omnes. miianis. nancm» 

M é M francs «sises, itolssoo comprise. 7, en n i i u n i . T. tst 

COXY DE-SUR-MER 

PENSION NELLY 

00STDV1NKERKEBA1NS 
Hôtel ESPÉRANCE &"."„• TZ 

HOTEL DV SAUMON 

SOI. Orrai» 
sr^V "I-^-.T;;— ZT".*"_rV w " neciame l« Juillet et Week 
End lension compl. « ^ belges. Bon dîner 10 lr. belges. 

Pêne compl. » tr. belges 
Appartements à louer 

O0STDUMERKE - GR0ENENDYCK 

CHEZOMER xsssrsojr&sr 
NIEUPORT-BAINS 

LOMBARDZYDE (pris Nieuport) 
Ail DirM\/rMI 1 Cau bourg. T-. conf. Garage 

A U O l t . r N V t . l N U Peus. comp. Px très modères. 

WESTENDE-BAINS 
ittractlons, jeux e t gymnastique pour 

enfants Tous les sports : 3 golfs, tu tennis, char a mile 
Bains gratuits. Plue Se Uses . Renselg. au Syndical d l n l t u t . 

tr. soig. Pr. sp. Juin. Juil Sept. 

SAVOT-HOTEL S S 

MIDDELKERKE (pris d'Ostende) 
PENSION L'ELYSÉE&c (SMMANUEE POUR SA 
CUISINE. — Pria très madères - Garage — Tciépn. 108 
1TI ITL7 DCNCI i t s I "* tngue de hier, face Ralns. Casino el 
C L 1 1 C F C n a ï U i l Tennis. Culs ren. a i l cour. Salle de 
bains. Pens comp. dep. 30 fr. b. Arr. spec p. fam. •< snc 

bourg. Pens. comp. se t. kels. tiarage 

HOTEL f i r c T D A M Alfillé an T C. B. — A», se la 
PENSION L, C.J 1 K A I N Raine, s* larrét Tènnis-Kur-aal) 
30 chambres Eau courante Exceli. cuisine. Pru tr modères 

SANS SOUCI 

P E N S C O M P . dep 30 fr. boutes 

DrklC D C D T U C n c â l i c r T eentert. Culs soignée 
r C i l o . D C J A i n C • U C i l I o C r t u mon près la mer 

complète depuis 30 tr. belges 

cuis bourg. Pens. comp Px tr. mod 

Hôtel de l'Espérance 

MARIAKERKE - OSTENDE 
•u cour. ch. et fr. Prix mod 

HOTEL SAINT-SEBASTIEN 
OSTENDE 

té, rus ssint-Sésastlen 
PENSION COMPLETE 

depuis 30 fr. belges 
Garage pour MO voitures aven. H. Serruys. Salle p. sociétés 

71, rue Royale. — Conf mod. — LIAT d n e C D A â i r C '*• ru* "oyaie. - (ont mon 
n U I C L U C r K A I i v C Repas laf. Pens comp. dep. ia 

PENSION LAKMÊ 1er ordre, cuisine de choix 
Prix : 30 frs belges. - Garage gratuit — Tél. S9 

Hôtel - Rest. Biarritz """" KTÀnù m"r" 
Pens. cnmp 35 f nelg. Son menu t 3 plats et dess . l iao belges 

HOTEL MARION tJSZ £Tcv£',rb£Z 

uriTCi /^IDA'I' r u e Louise. T. 1381 coni. nioafn 
M t J i L L L I K U pens comp. dep 33 t beU Resu 

BREEDENESVR.MER (pris Ostende) 
B R E E D E N E - S U R - M E R 

• kilomètres d'Ostende 
Sélour Idéal - Bains gratuits - Hételt — Pensions 

APPARTEMENTS pour toutes les bourses 

DCaJCins i 7 n M C P I I ICT 1 ' •"•n- *"•• ™°* T ra t o n r 

r C n S I U n £ U û l £ i \ L U d l mod S bains u. soig. P i rn.Ki 

PENSION JEAN auX7ZZZ 

WENDUYNE 
Route Royale, Cuis, franc. Rep. 11 fr. B. 

ip. 36 fr. b. — Oarage gratuit. 

A l PstliCaUl P , 'n 5 ' r<>mp- * l a r , i r "s » 'r. R. Dîner ttM. 
. " " , H" saison 40 lr. B. fuis, soig Eau cour. Anp" 
franc, en loc. p. Juill. A partir de <soo fr. ds villa part, prés nwr 

BLANKENBERGHE 
comp. 30 lr. f j u t X 1 

H0T. REST. TH0NN0NÎ!,„;-eo,-,5 STAI "SS 
Ch. et petit déj.. ta fr Arrang p. séjour. Conf. moderne. 

A MON VILLAGE 
Spécialité de poissons — Cuisine au beurre 

HOTEL DU SOLEIL . ^V.V S ^ m 
déj 15 fr Rest A la carte. Enu cour ch et fr 

Eau cour. Garage gratuit. A partir de .» lr. belge 

DU1NBERGEN (entre Heyst et Knocke) 

PENSION BOSQUET 
KNOCKE-SUR-MER 

Restaurant. Téléphone .".79. 
j S S. S, i-.' et IJ francs W. 

Pens. comp 30. Sa, 40 i.s fr. h compris. ia.\es et servies 
Bonne cuisine. Enf tfl prix Tt conf. th . Bsins. E. c OS janl. 

~~KNOCKE-ZOUTE 
U£i*l Matvu.vu.la ** chsmhr Vue mer. T« conf. Pens 3D T . 
n o i e i m é t r o p o l e «u aaesignel iméme Direct.i Pens *s fr. 

IIAèal „ n i i n U A n i Ç „*• AT- Zoute. HOtel de tout conf. 
HOtel « LIUU V ALIIO II et d exe. Culs. Pens. 36 tr. belges 

Pens. de l'Yser bJftZJST 
LE ZOUTE-SUR-MER 

près de mer — Tenn... 
is. soig. Prix mod. T. cil 

Sites et points de m e 
gées A travers la forrl 
Hôtels réputés. Ecrite 

ARDENNE BELGE 
isu tsodal d 
oy de Bouillon 

svsxa|sxsi — Pronienail^s alloua-
Bains. Tenni-, Canotage. Pèche. 
Comité des Sites », a Bouillon 

AYWAILLE - sur - AMBLEVE 
HOTEL DU COMMERCE CvSXvSeS soign. Prix modérés! 

~HOTTON-SUR-OURTHE ,V.DL.ÏÏ! , ,~~ 
HOTEL DE LA PAIX 

SPIXHE-THEUX > près de Spa) 
HOTEL DU WAYAI SSJS Ti, T'^mï$»ÏÏl 
Granit Jardin. Cure de repos Cui'ine soign. Prix moilercs 
Arrêt des trains Osre Francrnmont [Ligne Pepinster-Spa) 

SAr?r-L£Z-SPA (Village) 
• I 9 . . I J . Ç-_» Près Vallée de la Hoegne. Pens. Prix mo«t 
HOie i OC onn Eau cour Cuisine franc. Tél. sa. Garage. 

CRANO-OUCHC OU LUXCMBOURB 

STATION THERMALE 
de MONDORF-ETAT JGSSSo, 

OURS IDÉALE pour le trsiteiueni des -
Mal.dia. eu SOIE 01 se i« VSSIOULB s i L i a i s s 

Se l'ESTOMSS et SMS INTESTINS, es le NUTRITION 
entra autres Intoxlonon cnroniyue - Diabète -
Goutte - OnesMé - Hypertension artérielle — Malaria 

non chronique, etc. 
prix extrêmement avantageux 

Saison i f Msi so i » Octobre 
euro • forfait aux avant et arrière saisons 
Tarifs et renseignement, s I Administration 

de MIINDORF ETAT (Gd-DuchS de Luxe.nbaorgl 

M0ND0RF-LES-BAINS (Luxembourg) 
Hôtel Astoria .•v »r. .ccances p^n?-. comp. à *X- fr» 

itieal. chanih. conf. cuis, au beurre. 
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J> LE PRÎNCE MASQUÉ 
par 

Xavier se leva auss i tôt et se porta S 
l s rencontre d'Alésia. 

— Comment allez-vous. mademoiseUe. 
lui dit-il d'un ton amical . 

— J e devrais vous répondre très bien, 
car on m e gsVte beaucoup, ici. et cepen
dant. . 

Elle poussa un long soupir, et d'Ins
t inct s e s yeux se portèrent vers le kios
que q u o n apercevait au fond du parc. 

Le Jeune h o m m e surprit ce regard et il 
tressaill it 

l i ressent i t e n lui un frisson et 11 
éprouva auss i tôt le besoin de l'entraîner 
loin du kiosque maudit . 

I l proposa : 
Voulez-vous (aire un tour de parc 

avec mol ? 
Et. s a n s at tendre la réponse, U se 

dirigea du coté opposé s u pavillon où 
aa mère a vaut trouvé la mort . 

La. Jeune fille le suivit . 
I l s f irent quelques p u e n s i lence . 
P u i s X a v i e r c o m m e n ç a : 

1 

— Vous êtes triste. Vous souffrez. Et 
cependant tout le monde vous a ime ! 

Elle fut sur le point de s'écrier : 
— Tout le monde, sauf celui dont 

l'amour seul m'importe, sauf celui qui 
rjosséde mon coeur, et qui lui ne m'aime 
pas . car s'il m'aimait, U n'aurait pas 
disparu ! 

Mais el le eut la force de se taire. 
Et Xavier cont inua : 

— Je suis sûr que vous avez beaucoup 
d amis . 

Elle secoua la tête e n souriant mé
lancoliquement. 

— L'affection, la véritable, fit-elle, es t 
chose aussi rare que précieuse. 

Elle ajouta avec angoisse : 
— l i ne f>jlt pas trop se presser d'y 

croire. 

Mais lui : 

— J e su i s certain que la Jeune fem
m e qui. aux obsèques de votre père. 
aidait le mien à vous soutenir, vous 
a ime beaucoup. 

c II n'y avait qu'à voir la façon ten
dre dont elle s'occupait de vous. 

— Denise ?... 
c Oui. el le m'aime 
< C'est une personne si profondément 

bonne ! 
« Elle est au m o i n s auss i bonne que 

belle. 
« Et ce n'est pas peu dire. 
« A h ! Je lui suis . Je vous assure, bien 

reconnaissante de son amit ié , et combien 
Je la lui rends !... 

— Est-ce une de vos parentes ? 
— Oh ! non . D'abord vous savez bien 

que j ' ignore complè tement qui sont m e s 
parents . 

— Je veux dire : est-ce une parente 
de MUlias et de Margott ine ? 

— Pas le m o i n s d u monde . 
— D'où la connaissez-vous ? 
Alésia crut que Xavier voulait la faire 

parler de choses indifférentes pour lui 
faire oublier un i n s t a n t s o n deuil . 

Elle le remercia d'un sourire. 
Et, consentant par pol i tesse : 
— J e l'ai connue à un cours de dess in 

Car Denise de Roselend est une artiste. 
— D e n s e de Roselend. répéta-t-lL 
Il semblait que ce nom fut. sur se s 

lèvres, c o m m e un miel doux et odorant. 
Et U interrogea : 
— Est-ce la fille d* l'explorateui ? 
— Elle même . 
Il savai t tout ce qu'il voulait savoir. 
Maintenant U eû t a imé être seul pour 

rêver. 
Mais il n'osait quitter brusquement 

Alesia. Il n'osait arrêter aussi vite la 
conversat ion. 

Et il ne trouvait rien a dire. 
Il formula : 
— C'est une belle personne. 
I l croyait avoir di t ce la sur u n ton 

indifférent. 
Il s e trompait . 
D a n s son accent , la Jeune fille, avec 

la divination féminine, avait reconnu 
l'amour. 

Elle qui souffrait d'amour et qui était 
bonne, elle é ta i t toute prête à compren
dre les tortures semblables à la s ienne , 
S leur venir e n aide au besoin. 

Charmante , el le se mit à faire l'éloge 
de s o n amie e t à dire d'elle tout le bien 
qu'elle e n pensait . 

D'ailleurs, les deux Jeunes filles é ta ient 
liées par u s e profonde amit ié . 

Le Jeune h o m m e écoutait en un ravis
sement . 

Mais ce qui mi t le comble S sa Joie 
c'est la proposit ion par laquelle Alésia 
termina se s é loges et s e s réci ts : 

— J'aurai plaisir à la revoir, dit-elle. 
Et si vous ê tes assez a imable pour m'ac-
compagner chez elle un de ces Jours... 

Xavier ne laissa pas achever la phrase. 
— Mais Je suis abso lument à vos 

ordres, s'écria-t-il. Et Je serais heureux, 
croyez-le bien, chaque fols que vous m e 
donnerez l'occasion d e v o u s faire plaisir. 

Il porta à ses lèvres les doigts f ins 
de la Jeune fille. Il senta i t bien qu'elle 
avait dev iné son secret e t qu'elle lui 
serait ta plus précieuse de s al l iées. 

Il chercha i t un moyen d e la remercier. 
Mais il ne trouvait rien, ou du moins 

11 ne trouva que ceci : 
— Ecoutez-moi bien, Alesia, deciara-

t-ll. Quel les que soient les causes de vos 
chagrins , elles doivent être multiples, je 
le devine a isément , n'oublies Jamais que 
vous avez e n moi un a m i . - un ami, 
non.. . le mot n'est pas celui qui con
vient... u n frère 1 Oui, Je veux ê tre pour 
vous un frère. 

» Et vous, Alésia, voulez-vous de cet te 
affect ion ? 

Très émue , elle lui tendit la main. 

— J e vous remercie, Xavier J'ac
cepte votre sympathie , comptez sur l a 
mienne . Jamais , e n aucune occasion, 
el le ne vous fera défaut . 

s Jamai s m o n c œ u r n oubliera l'ac-
cuel: que J'ai reçu a votre foyer. 

Xavier serra for tement d a n s s e s 
m a i n s brûlantes la main d'Alésia. 

I ls firent encore quelques pas e n si
lence, d a n s u n s i l ence plein de pensées 
mélancol iques , S c o u p sûr, e t cepen
d a n t reposantes . 

Pu i s le Jeune h o m m e d e m a n d a : 
— Quand voulez-vous que nous s i 

llons faire une visite à mademoise l l e de 
Roselend ? 

— D e m a i n vous conviendrait-u T 
— Si vous voulez. 
— Eh 1 bien, d e m a i n après-midi. 
Inut i le de dire avec quel le impat ience 

Xavier at tendi t le l endemain e t l'on 
peut croire qu'à l'heure f ixée il fut 
exact au rendez-vous. 

O n ne sait quel s en t iment dél icat 
avai t poussé la Jeune fille à garder Ja
lousement secret leur projet c o m m u n 

Elle n'en avait rien dit . n i a u comte , 
n i à l a M a r g o t u n e 

Monsieur de Maximieux venait d'ail
leurs d e partir e n automobile. 

Il é ta i t parti seul, sans le chauffeur. 
Depui s quelque temps, depuis la nou

velle disparit ion de Xavier, il faisait 
fréquemment de ces promenades soli
taires. 

U al lait au hasard, cherchant seule
m e n t les routes les moins fréquentées. 

Et là , i l fa isa i t de la v i tesse . , d e l a 
vitesse folle. 

L'impression de la vitesse est . pour 
certa ines natures , un moyen de grise
rie e t d'oubli. 

Bertrand d e Maximieux brusquait s o n 
al lure c o m m e d'autres, dans de grands 
chagrins , v ident des verres nombreux. 

Xavier et Alésia sortirent à pied. 
Mademoisel le de Roselend habitait à 

peu de dis tance , avenue des Champs-
Elysées . 

Ce n'était qu'une promenade. 

Alésia avait écrit à son amie pour la 
prévenir de sa visite. 

Toute fo i s e l le avai t négl ige d e dire 
qu'elle ne aérait pas seule. 

Les d e Rose lend demeuraient à l'en
tresol. Mais le valet de chambre qui 
v i n . ouvrir déclara : 

— Mademoisel le vous a t t end d a n s son 
atelier. 

U ajouta : 
— Vous ferles bien de redescendre 

pour prendre l 'ascenseur. 
C'était, e n effet , au-dessus d u s i 

x ième étage, une vaste terrasse que De
nise avait fait disposer en atelier. 

El i s y passai t une grande partie d s 

ses Journées à pe intre aquarel les ou 
pastels . 

Ple ine de modest ie , cra ignant peut-
être auss i de livrer à la crit ique l e nom 
glorieux de son père, le grand explora
teur du Thibet, el le n avait Jamais ex
posé nul le part. 

Seuls ses amis savaient à quoi elle 
occupait ses laborieux loisirs et quel ad
mirable ta lent elle possédait . 

Quoique occupé de '.& i eune li i le in
f in iment plus que d e s o n mil ieu. Xa
vier, en entrant , fut bien obligé d'aper 
cevoir sur un chevalet une vaste com
posi t ion presque terminée. 

Il eut peine à retenir un cri d'adr.il-
rat ion. 

Mais, la Re ine du faubourg le présen
tait . \ 

— Pertnettez-moL m a chère Denise . 
de vous présenter monsieur Xavier de 
Maximieux . 

Den i se s'inclina avec grâce. 

— J e suis heureuse, dit-elle, t e con
naî tre le fils de l 'homme d e bien à qui 
Militas a confie sa chère Alésia. 

Lui. trop emu. ne put que prendre 
U petite main qu'on lui tendait e t la 
porter rel igieusement à ces lèvres. 

S o n effort pour répondre n e fit sor
tir de sa bouche que des balbut iements 
indist incts . 

Cependant , mademoise l l e d e Roselend 
adressait à son amie un cordial e t sou
riant reproche 

— S i vous m'aviez prévenue que vous 
ne seriez pas seule, Je vous aurais reçus 
a u salon. 

(A suivre). 
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